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FUSARIUM GRAMINEARUM DANS LES ENSILAGES

PRODUCTION DE ZÉARALÉNONE

L. ESCOULA

Station de Phamaco%gie-Toxicologie,
INRA, 180, chemin de Tournefeuille, 313G1’J Toulouse, France

Summary

FUSARlUM GRAMlNEARUM IN SILAGES ZEARALENONE PRODUCTION. - Zearalenone
natural contamination of transverse sections of recently opened silages has been observed. In
our in vitro experiments, there is no zearalenone production on corn by Fusarium graminearum in
anaerobic jar during 3 months. However, on confined atmosphere, zearalenone production is 1.5
to 3 ppm. Contamination of silage is not possible if there are anaerobic conditions in silages.

La présence de nombreuses espèces de
Fusarium a été signalée dans les inventaires de
la mycoflore des ensilages (Escoula et al.,
1972 ; Pelhate, 1975). Parmi ces espèces, cer-
taines élaborent de la zéaralénone, qui a été
retrouvée dans des fourrages ensilés dont la
consommation a entraîné l’apparition de

signes de l’oestrus chez des génisses gravides
(Gousse et al., 19731. Le but de cette note est
de savoir si une souche de Fusarium graminea-
rum Schwabe isolée d’un ensilage est suscep-
tible de produire de la zéaralénone en anaéro-
biose stricte ou seulement dans des conditions
de confinement se rapprochant de celles
retrouvées lorsque la teneur en matière sèche
du fourrage ensilé empêche un tassement effi-
cace. En outre, nous envisagerons également
l’influence de l’aération consécutive à une

période de stockage dans les conditions précé-
dentes.

Matériel et Méthodes

1. - Protocole d’étude

Du maïs-grain humide (58 p. 100 de teneur
en eau) est réparti à raison de 70 g dans des
bocaux de 200 ml qui sont après ensemence-
ment par une suspension de propagules de
Fusarium graminearum soit fermés herméti-
quement (série A) soit placés dans les jarres
pour germes anaérobies (série B) selon le dis-
positif de Brewer et Allgeier (1966).

Le maïs contaminé est incubé pendant trois
mois à 26 °C ; la recherche de zéaralénone est



alors effectuée dans les séries A et B à raison
de cinq prises d’essai respectivement :
- sitôt l’ouverture de tous les bocaux,
- après 24 heures et huit jours de culture à
26 °C et à l’air ambiant.

2. - Extraction et dosage de la zéaralénone

L’extraction de la zéaralénone a été réalisée
à l’aide d’acétate d’éthyle, sa séparation et son
dosage par chromotographie sur couche
mince selon la méthode préconisée par Miro-
cha et al., (19741.

Résultats

Nous n’avons pas observé de croissance du

champignon, ni détecté la zéaralénone dans
les lots de maïs placés trois mois dans la jarre
pour germes anaérobies (série B) ; le résultat
est identique même après avoir remis pendant
24 heures ou huit jours le maïs en présence
d’air. r.

Dans la série A, où le confinement était
obtenu à la suite d’un fort tassement du mais
dans les récipients fermés hermétiquement,
nous avons détecté après trois mois de stock-
age la présence de champignon dans six
bocaux sur 15 ; le développement de la moisis-
sure s’accompagnait alors d’une production
de zéaralénone (1,5 ppm et 3 ppm) dès la
remise à l’air, (2,5 et 6 ppm) après 24 heures et
(20 et 35 ppm) après huit jours. Parmi les neuf
autres bocaux dans lesquels le champignon ne
s’était pas développé pendant les trois mois,
nous avons retrouvé dans deux d’entre eux et
seulement le huitième jour qui a suivi la fin de
stockage en atmosphère confinée, 8 et 10 ppm
de zéaralénone.

Discussion

En anaérobiose (série B), la souche de Fusa-

rium graminearum testée ne se développe pas
et n’est donc pas susceptible d’élaborer la zéa-
ralénone ceci même dans les huit jours qui sui-
vent l’ouverture de la jarre.

En atmosphère confinée, l’absence de crois-
sance du champignon est plus aléatoire ; la
toxine est retrouvée dans plus de 50 p. 100 des
cas lorsqu’on maintient la culture huit jours à
l’air après ouverture des bocaux.

Sur le plan pratique, il semble que le risque
d’une contamination à l’intérieur d’un silo ou
sur les fronts de coupe de 24 heures soit négli-
geable si les conditions de conservation sont
excellentes. Cependant, si pour des raisons

climatologiques ou technologiques (teneur en
matière sèche élevée, poches d’air...) le tasse-
ment est moins efficace, le Fusarium grami-
nearum pourrait contaminer les fronts de

coupe et élaborer de la zéaralénone. Le risque
de pollution par la zéaralénone demeure donc
un risque permanent dans la mesure où
l’abondance du Fusarium dans un silo est

fonction soit d’une année humide et d’un

développement sur la plante ou dans les con-
ditions de stockage d’un mauvais tassement
dû la plupart du temps à un taux élevé en
matière sèche.

Signalons enfin que nos résultats sur grains
complètent ceux obtenus par Gousse (1973) à
partir d’ensilages de maïs plante entière et que
les concentrations retrouvées sont semblables
dans les deux cas.
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Résumé

La zéaralénone a été retrouvée comme contaminant naturel dans des fronts de coupe d’ensila-
ges. D’après nos essais réalisés in vitro, le Fusarium graminearum ne peut pas élaborer de zéara-
lénone dans du maïs humide placé pendant trois mois dans une jarre anaérobie. Par contre, si on
réalise seulement un confinement pendant trois mois, on peut retrouver 1,5 et 3 ppm de toxine
dans le maïs. Une contamination naturelle n’est donc possible qu’en l’absence de conditions
satisfaisantes du stockage.
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